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des documents des archives, remarquant 
l’absence de fonds censés mettre claire-
ment en évidence l’histoire du pogrom ; 
Þicu Goldstein essaie de trouver la spé-

guerres, insistant sur le rôle de Joseph 
Safran, grand rabbin de la ville, qui est 
évoqué dans l’étude suivante par son fils, 
le rabbin Eliyahu M. Safran ; Gheorghe 
Samoilã parle de trois citoyens roumains, 
orthodoxes, qui se sont opposés aux atroci-
tés perpétrées contre les Juifs ; Carol Iancu 
rappelle d’autres Roumains qui ont par-
ticipé aux actions de sauvetage des Juifs,  
présentant cinq témoignages inédits ; Eliza  
Cocea s’intéresse au sort des Juifs qui 
avaient échappé au pogrom. Cette dernière 
section finit par le témoignage de Baruch 
Tercatin, survivant du pogrom.

Comme les coordinateurs le soulignent, 
ce volume dense, de même que le colloque 
auquel il fait suite, « rend hommage aux 
victimes du pogrom, aux rescapés et à leur 
parents, ainsi qu’aux Roumains qui, en des 
“temps inhumains”, en sauvant des Juifs, 
ont eu la force de rester humains ». C’est, à 
notre avis, un livre nécessaire, d’une haute 
tenue scientifique, qui représente un aver-
tissement sur les possibles dérapages de 
l’histoire. 
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collection « Studii de geografie politicã » 
(Études de géographie politique), 2013

CET AMPLE volume qui compte 754 
pages et des centaines de représentations 
cartographiques est le fruit d’un travail en 
équipe coordonné par le professeur Corneliu  

phénomène électoral roumain à travers les 
élections locales, parlementaires, présiden-
tielles, europarlementaires, ainsi que les 
référendums déroulés entre 1990 et 2009, 
qui sont analysés et comparés suivant un 
schéma unitaire, en évoquant le contexte 
socioéconomique et politique, la cam-
pagne électorale, les résultats des élections 
et la sociologie du vote.

Le coordinateur de l’ouvrage tient à 
souligner dès l’« Avant-propos » que « la 
Roumanie électorale est une construction 
qui reflète une histoire, des mentalités, des 
héritages, des influences, des frustrations, 
des désirs et des rêves » (p. 9), soulignant 
qu’un demi siècle de communisme a alté-
ré l’être national, influençant la manière 
de penser des gens et même leur culture 
démocratique acquise au cours de la brève 
période de progrès national de 1859 à 
1947. Il n’hésite pas à affirmer que « la 
beauté de la démocratie n’a que des facettes 
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en Roumanie après 1989. La démocratie 
sonne bien, elle est revendiquée par tout le 
monde. Mais combien la mérite, combien 
la pratique ? » (p. 9).

L’ouvrage s’ouvre par « l’Historique 
des scrutins dans l’espace roumain », qui 
passe succinctement en revue les moments 
où la population et/ou ses représentants 
ont été consultés. Le Ier chapitre présente 
« l’Évolution de la vie politique-électo-
rale dans l’espace roumain » au fil de deux 
siècles (1832-2010), en passant en revue 
l’histoire de la vie électorale, des courants 
et des formations politiques autochtones. 
Le IIe chapitre s’arrête à quelques aspects 
législatifs liés aux processus électoraux en 
Roumanie après décembre 1989, étape 
nécessaire à la bonne compréhension du 
phénomène électoral roumain. Les auteurs 
mettent en évidence les éléments essen-
tiels du cadre législatif qui ont jalonné les 
appels aux urnes de la population. Il aurait 
été intéressant de révéler aussi les lacunes 
législatifs ayant donné naissance à des in-
terprétations, lacunes propres aux régimes 
néo-communistes.

Le IIIe chapitre, centré sur « les Radio-
graphies électorales en Roumanie après dé-
cembre 1989 », occupe 97 % du volume de 
l’atlas. Y sont présentés tous les moments 
où la population a été appelée aux urnes, 
c’est-à-dire les élections parlementaires et 
présidentielles de 1990 ; le référendum 
de 1991 sur la Constitution de la Rouma-
nie ; les élections locales, parlementaires et 
présidentielles de 1992, 1996 et 2000 ; le 
référendum de 2003 sur la Constitution ; 
les élections locales, parlementaires et pré-
sidentielles de 2004, avec une étude de 

19 mai 2007 pour la suspension du pré-
sident ; les élections europarlementaires de 
2007 ; le référendum de 2007 pour l’intro-
duction du vote uninominal ; les élections 

locales et parlementaires de 2008 ; les 
élections présidentielles de 2009, avec une 

-
tions europarlementaires de 2009 ; le réfé-
rendum de 2009 pour un parlement unica-
méral et pour la réduction du nombre de 
parlementaires. Les résultats de ces élec-
tions ont été représentés graphiquement 
à l’aide de différents logiciels (PhilCarto, 
Adobe Illustrator et Adobe InDesign). Ex-
cepté les élections de 1990, quand les élé-
ments de la géographie électorale (partis, 
candidats etc.) ont été mis en graphique 
au niveau de département, pour les autres 
élections et référendums les résultats ont 
été représentés au niveau de village, ce qui 
permet une analyse approfondie, offrant 
aux spécialistes la possibilité de pénétrer au 
tréfonds des clivages régionaux tellement 
évidents en Roumanie.

En guise de conclusions, le caractère 
transdisciplinaire, l’analyse détaillée des 
items électoraux et leur mise en graphique 
font de cet atlas un ouvrage unique en 
son genre. Il s’impose en tant que modèle 
d’analyse et base de données, devenant un 
instrument de travail indispensable à toute 
analyse future. Traduit en deux langues 
de circulation internationale, l’ouvrage 
permet au public étranger de pénétrer 
dans les coulisses du milieu électoral rou-
main. Présence singulière dans le paysage 
roumain du domaine, il s’avère utile à la 
fois aux géographes, aux sociologues, aux 
historiens, au milieu politique, aux cher-
cheurs passionnés du milieu culturel rou-
main dans son ensemble et dans ses com-
posantes essentielles, telle que la culture 
électorale, qui commence à se cristalliser 
sous nos yeux.
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